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•  9 unités paysagères dans le territoire d’étude 

 Les gorges de l'Aveyron ;
 La vallée de l’Aveyron entre Laguépie et Féneyrols ;
 La vallée de la Vère ;
 La vallée de la Bonnette ;
 Le Causse de Caylus ;
 Les Causses du Quercy ;
 Le Massif de Grésigne et Causses associés ;
 Les coteaux au Sud-Ouest et les coteaux boisés de Montclar au Sud-Est.

Unités paysagères





Phase 1 - Diagnostic partagé

•  Diagnostic sensible
 Investigations de terrain menées en janvier, mai, juin et juillet 
 Rencontres et échanges avec personnes ressources
 Micro-trottoirs menés cet été 
o 2 lieux : Varen et Puycelsi 
o Exposition (20 panneaux) avec les 8 conclusions des enjeux présentés 
o Discussion autour de ces enjeux avec un “porteur de parole” 

                 autour de 4 questions : 
1. Ce que j’aime dans le paysage…
2. Ce que j’aime moins dans le paysage…
3. Si on dit “préservation des paysages”, que pensez-vous ?…
4. Si vous aviez une baguette magique pour les paysages, que feriez-vous en premier ? 

  Atelier participatif réalisé le 08 octobre à Montricoux
  Enquête en ligne lancée, sur la base d’un questionnaire



Phase 1 - Diagnostic partagé

•  Rapport en 3 volets

 Paysage et Patrimoine
 Environnement
 Diagnostic territorial 

  8 conclusions



Premières conclusions

1 - L'Aveyron, la Vère, la Bonnette – couloirs de vie et d'échange – 
«partagés» par de nombreuses Communes et 2 Départements, ayant 
parfois le centre de la rivière pour limite et frontière. Paysage en 3 
dimensions, alliant verticalité des gorges et horizontalité des Causses, il 
possède en commun la plupart des « motifs » paysagers relevés.

 Des perceptions différenciées depuis le Causse et les vallées 
 Une relation historique entre Saint Antonin-Noble-Val et Caylus
 La Grésigne : un « ombrage géographique » dans le territoire
 Un lien historique avec le couloir de l'Aveyron partiellement perdu



Un territoire de Causses entaillé de vallées et de gorges, souligné au Sud 
par un arc de hauts niveaux entre Aveyron et Vère. 
La vallée de la Vère, une zone collinaire qui se rattache aux régions de coteaux du midi



Motifs paysagers















Couloirs de vie

Constats
 Il n'y a de la vie qu’autour des rivières
 Besoin de gestion de "la rivière et ses abords" 
 Les rivières :  axes de circulation, 
      d'identification et différenciation 
 Relation qui prend ses origines à la préhistoire, 
       qui s'est amplifiée jusqu'au milieu du 20ème siècle, 
       est peut-être oubliée aujourd'hui 

    Commentaires en vue des orientations
 Besoin de dialogues entre les différentes entités 

administratives 
 Mise en cohérence : EPCI, Conseils départementaux,…
 Les rivières peuvent être au centre 
      de la politique touristique 

Plutôt pas 
d'accord; 6 
%

Plutôt 
d'accord; 
42 %

Complé-
tement 
d'accord; 
52 %

1 - L'Aveyron, la Vère, la Bonnette sont des couloirs de vie 
et d'échange  « partagés » par de nombreuses Communes 

et 2 Départements, ayant parfois le centre de la rivière 
pour limite et frontière. 

Résultat de l’enquête 
à destination des membres du COPIL



Un paysage en 3 dimensions

Constats
 Empreinte d’une richesse passée encore visible 
 Manquent dolmens et réseau des anciens chemins 

qu'empruntent les sentiers de randonnée 
 Ce n'est pas très clair comme définition du paysage. Il 

s'agit d'un paysage de Causse calcaire 
 Différencier Végétal et Agriculture; ce n'est pas le 

même niveau d'analyse. L'agriculture : un mode de 
gestion du végétal qui permet son maintien et son 
entretien. L’agriculture avec ses différentes productions 
et modes de gestion, façonne le paysage. Comme la 
sylviculture d'ailleurs....

 
Commentaires en vue des orientations
 Rendre compatible cette diversité du paysage avec un développement économique durable
 Prendre en compte les femmes et les hommes qui y vivent à travers la culture, les 

aménagements, l'urbanisme, les services... (la signalisation routière, la publicité, les commerces 
souvent liés aux activités touristiques et de pleine nature, le stationnement automobile)

Pas du tout 
d'accord; 3 % Plutôt pas 

d'accord; 9 %

Plutôt 
d'accord; 
24 %Complétement 

d'accord; 64 %

 1 bis - Un paysage en 3 dimensions, alliant verticalité des gorges 
et horizontalité des Causses, qui a en commun la plupart 
des «motifs» paysagers relevés : Eau / Pierre / Végétal / 

Agriculture / Infrastructure / Architecture

Résultat de l’enquête 
à destination des membres du COPIL



2 - Une concentration exceptionnelle de sites et édifices – y compris de 
l'ère industrielle – vécus dans le quotidien, mais dont la valorisation est 
inégale.

 Une préservation du patrimoine médiéval qui a été « priorisée »
 Le patrimoine doit être « vivant » ; quelles représentations 
      et quelles fonctions nouvelles ?
 L'ancienne voie ferrée : un impact visuel fort, 
      pour un projet de territoire fédérateur ?

















Concentration exceptionnelle de sites et édifices

Constats
 Le territoire reste très marqué dans les paysages 
       par les effets cumulés et successifs de l'exode rural 
       et la lecture est encore possible 
 L'accent est principalement mis sur les sites classés 

« Grand Site Occitanie »

      Commentaires en vue des orientations
 Conservation des sites et édifices : enjeu majeur 
 Une valorisation reste à construire
 Dimension historique ou culturelle à prendre en compte 

dans le cadre de l'implantation de nouvelles activités 
(éviter de les implanter sur terrains agricoles ou naturels) 

 Différences de valorisation selon que les édifices 
disposent ou non d'une protection (MH, site inscrit ou 
classé....). Pour les édifices privés, des difficultés d'ordre 
financier. Ex de réussite : château de Penne

     Idées pour actions
 Bruniquel : Comment intégrer les anciennes 

forges ? Le patrimoine industriel est unique 
mais à l'abandon.

 Le patrimoine industriel (ici essentiellement 
ferroviaire) a longtemps été oublié. Une action 
de valorisation spécifique est à prévoir pour la 
gare ferroviaire de Lexos.

Pas du tout 
d'accord; 3 % Plutôt pas 

d'accord; 6 %

Plutôt d'accord; 
21 %

Complétement 
d'accord; 70 %

2 - Une concentration exceptionnelle de sites et édifices
- y compris de l'ère industrielle - vécus dans le quotidien,

 mais dont la valorisation est inégale.



3 - Un « archipel » de cités médiévales préservées – mais avec un 
mitage périphérique : extensions artisanales, commerciales, 
pavillonnaires, touristiques succombent aux tentations d'aménagements 
vers des modèles urbains et standardisés. En matière de co-visibilités et 
inter-visibilités, ces évolutions ont des incidences sur la préservation du 
grand paysage et notamment depuis les belvédères remarquables.

 Vers une gestion de l'originalité de chaque lieu, 
      à travers les outils règlementaires (SPR…)
 Des enjeux nouveaux à traiter, avec le développement de la « cabanisation »
 Des extensions urbaines et commerciales à repenser 
      en fonction de leur perception dans le grand paysage
 De nombreux enjeux d'intégration paysagère (hangars agricoles et photovoltaïque au sol)







Extensions urbaines et mitage

          Constats
 Le relatif "isolement" du site a modéré la pression foncière 
        On est loin des phénomènes de l'aire toulousaine ou montalbanaise
 Quelques « verrues » bien visibles 
        (lotissements, carrières, propriétés encloses)
 La saturation de l’agglomération toulousaine 
        drainera des populations nouvelles vers nos régions
 Les équilibres n'ont pas toujours été recherchés 
        2 risques : "muséification" et détériorations architecturales voire destructions
 Un PLU, un SPR, ainsi qu'un SCOT en construction : sensibilité au problème 

      Commentaires en vue des orientations
 Nécessité de réfléchir sur des extensions « raisonnées » au travers des PLU, 
        en évitant la sanctuarisation et le développement sur des terres agricoles éloignées des cités 

Ces espaces ne doivent pas devenir des cités-musée et doivent continuer de vivre, voire de se développer
 Un urbanisme plus compatible doit être recherché, mais besoin d'aides financières pour compenser les surcoûts 
 Nœud gordien du projet de territoire : sa réussite est liée à l'acceptation par les différents aménageurs du territoire 
        afin de préserver le caractère "pittoresque" des cités du territoire,
        sans pour autant que ce soit un frein au développement économique et urbain 

Pas du tout 
d'accord; 3 %

Plutôt pas 
d'accord; 21 
%

Plutôt 
d'accord; 
45 %

Complé-
tement 
d'accord; 
30 %

3 - Un « archipel » de cités médiévales préservées,
mais avec un mitage périphérique : 

extensions artisanales, commerciales, pavillonnaires, touristiques 
succombent aux tentations d'aménagements 

vers des modèles urbains et standardisés.

Résultat de l’enquête 
à destination des membres du COPIL



Covisibilités - Intervisibilités

          Commentaires en vue des conclusions
 Equilibre difficile à trouver entre présence humaine 
       « source de vie » et un mitage des paysages
 Evidence depuis le Roc d'Anglars (lotissement sous le Roc 

Deymié)

       Commentaires pour orientations
 Trouver un équilibre entre préservation et développement

Nécessité de permettre l'installation d'activités et de 
logements 

 Activité économique locale est nécessaire pour la 
préservation du patrimoine 

 Besoin d’une réponse commune pour une vraie cohérence 
identitaire du territoire

          Commentaires pour actions
 Ces incidences méritent d'être étudiées et analysées au même titre que la fermeture et la banalisation 

des paysages, liées à l'enfrichement 
 Un projet de territoire suffira-t-il à la protection des sites, ou faudra-t-il recourir à une procédure de 

classement ?

Plutôt pas 
d'accord; 24 %

Plutôt 
d'accord; 
33 %

Complétement 
d'accord; 42 %

3 bis - En matière de co-visibilités et intervisibilités, 
ces évolutions (mitage, extensions,...) ont des incidences 

sur la préservation du grand paysage 
et notamment depuis les belvédères remarquables.

Résultat de l’enquête 
à destination des membres du COPIL



4 - Un territoire de vie, fort de relations construites dans la durée, avec 
des différences et des complémentarités (Vallées, Causses, Grésigne) : 
vers une approche différenciée.

 Un large périmètre d'étude sur 16 Communes, 
      englobant des territoires d’échange
 Des « portes » d'entrée dans le territoire : 
      Montricoux, Caylus, Larroque, Varen… 
 Un «projet de paysage» sur le territoire, 
      à différencier de ceux du SCOT, des PETR, PLUI…













Territoire de vie

        Commentaires en vue des conclusions
 Les vallées (avec leurs voies de circulation), 
       ont connu des évolutions, notamment en matière
       d'urbanisme et d'activité économique. 
       Les Causses ont davantage conservé leur aspect naturel. 

         Commentaires pour orientations
 L'approche doit être différenciée afin de tenir compte 
       des spécificités et de l'histoire de chaque partie 
       du territoire, mais une identité doit être perçue, 
       une cohérence trouvée dans les différents aspects 
       de sa gestion.

         Commentaires pour actions
 Une approche différenciée pour quoi? Selon quels critères ?  
       Géographiques, cela risque d'être difficile à conduire ? 
 Le fil directeur de ce projet reste la valorisation du paysage sur tout le territoire, non sur une partie 

seulement ou appliquée avec plus ou moins de rigueur selon les secteurs

Plutôt pas 
d'accord; 12 %

Plutôt 
d'accord; 
42 %

Complétement 
d'accord; 45 %

4 - Un territoire de vie, fort de relations construites dans la durée, avec des différences et 
des complémentarités 

(vallées, Causses, Grésigne) qui nécessitent 
une approche différenciée.

Résultat de l’enquête 
à destination des membres du COPIL



5 - Un territoire « trait d'union », qui invite à l'itinérance – en particulier 
une itinérance douce - d'un Grand Site d'Occitanie à l'autre, avec une 
multitude de points d'intérêt (patrimoine naturel, paysager, historique ou 
bâti), une diversité de circuits possibles et en lien avec d'autres sites 
d'intérêt voisins.

 Un territoire de vie commune, avec ses complémentarités
 L'itinérance est une évidence, avec une volonté d’implication des collectivités
 Une itinérance à repenser, pour éviter risques 
      de dégradation et sur-fréquentations
 De nouveaux liens à mobiliser et tisser avec des sites 
      d'intérêt patrimonial extérieurs







Itinérance

         Commentaires en vue des conclusions
 Quand on voit l'effet « Grand Site Occitanie » 
       c'est tout sauf de l'itinérance douce : cela ressemble plus 
       à une course folle d'un site à l'autre ... 

         Commentaires pour orientations
 Comment permettre à une population urbaine de flâner, 

de séjourner et de profiter de ces territoires pour des 
séjours courts. Zone verte patrimoniale dynamique 

        à la porte de Toulouse... 
 Un des chantiers : interconnexions avec des territoires 

voisins, en équilibrant cohérence globale et respect des 
singularités 

         Commentaires pour actions
 Ne pas oublier les petites Communes qui ne font pas partie des Grands Sites Occitanie
 Les villages classés et autres labels touristiques ont également leur attrait 
 L'itinérance douce reste à favoriser
 Une politique de signalétique ambitieuse sera à mener, dans le respect de l'environnement 

Pas du tout 
d'accord; 6 %

Plutôt pas 
d'accord; 6 %

Plutôt d'accord; 
15 %

Complétement 
d'accord; 73 %

5 - Un territoire « trait d'union », qui invite à l'itinérance - y compris une itinérance 
douce - d'un Grand Site Occitanie à l'autre, avec une multitude de points d'intérêt, une 

diversité de circuits possibles et en lien avec d'autres sites d'intérêt voi

Résultat de l’enquête 
à destination des membres du COPIL



6 - Une richesse environnementale d'exception, avec des milieux 
naturels couvrant une très large proportion du territoire, souvent 
vulnérables et soumis à de multiples facteurs de dégradation de leur 
biodiversité.

 Une amplification des dégradations suite au changement climatique
 Des espace clos de très grande superficie : un obstacle fort 
      à la circulation de la faune
 Une déprise agricole et un embroussaillement accélérés sur les Causses
 Une coordination indispensable entre activités 
      de pleine nature et protection des milieux







Richesse environnementale

        Commentaires en vue des conclusions
 L'abandon des terres est prioritairement préjudiciable 
 Je ne suis pas si pessimiste 
 Impact négatif des propriétés clôturées sur des 

centaines d'ha : absence de circulation des espèces, 
impact visuel et à l'intérieur: gestion peu transparente, 
pouvant faire craindre l'introduction d'espèces exotiques, 
une surdensité préjudiciable au milieu naturel, 

        voire une maltraitance animale 
 La surfréquentation estivale, notamment de la rivière 

est une des causes principales de la dégradation 
 Ne pas oublier d'intégrer les pratiques agricoles 
 A associer avec la problématique de l'eau 

(qualité/quantité)

        Commentaires pour orientations
 La gageure sera de maintenir un équilibre entre protection de l'environnement et afflux touristique, 

consécutif à la publicité induite par le projet de territoire
 Impératif d'accompagner les acteurs locaux pour faire évoluer leurs pratiques (ex : agriculteurs)

Pas du tout 
d'accord; 3 %

Plutôt pas 
d'accord; 12 %

Plutôt d'accord; 
33 %

Complétement 
d'accord; 52 %

6 - Une richesse environnementale d'exception, 
avec des milieux naturels couvrant une très large proportion 

du territoire, souvent vulnérables et soumis à de multiples facteurs de dégradation de leur 
biodiversité.

Résultat de l’enquête 
à destination des membres du COPIL



7 - Une agriculture bien présente dans le territoire, orientée vers 
l'élevage sur les Causses, avec la production fourragère et fruitière dans 
les vallées, malgré une déprise croissante des espaces caussenards et 
la disponibilité limitée de la ressource en eau.

 L'agriculture : un maillon à impact fort dans la composition 
      de la mosaïque des paysages
 Une agriculture vivante : essentielle pour le maintien 
      des espaces ouverts et la biodiversité
 Une complémentarité étroite, dans les pratiques agricoles, 
      entre Causses et vallées
 De nouvelles dynamiques en développement, entre agriculture et alimentation







Agriculture

        Commentaires en vue des conclusions
 Principale production : élevage sur les Causses 
       et contreforts avec une production céréalière autoconsommée 
   
       par les animaux. Cette production est adaptée au territoire.
 La disponibilité de la ressource en eau n'explique pas la 

déprise pastorale 
 Importante activité agro alimentaire à Penne et apparition 

de multiples petites exploitations que les communes 
souhaitent encourager 

 Atouts forts: un réseau de producteurs en circuits courts, 
des marchés de pleins vents

 Une agriculture inadaptée gourmande en eau, sur laquelle 
il serait bon de revenir 

         Commentaires pour orientations
 Veiller à ce le projet de territoire soit un atout pour le 

développement de l'agriculture: les agriculteurs sont aussi 
les gardiens de leur environnement

 Attention à la pression, toujours forte, des porteurs de 
projets d’énergie renouvelable (champs photovoltaïques)  

         Commentaires pour actions
 Démarche de valorisation de produits de 

terroir et de qualité; à mettre en œuvre 
dans le cadre d'un plan global territorial.

 Encourager l'entretien des bords de 
rivière pour les rendre accessibles et 
prévoir des réserves d'eau pour anticiper les 
manques lors des périodes de sècheresse 

 Quels signes de qualité spécifiques ? 

Pas du tout 
d'accord; 3 %

Plutôt pas 
d'accord; 3 %

Plutôt 
d'accord; 
42 %

Complé-
tement 
d'accord; 
52 %

7 - Une agriculture bien présente dans le territoire, 
orientée vers l'élevage sur les Causses, avec la production fourragère et fruitière 

dans les vallées, 
malgré une déprise croissante des espaces caussenards 

et la disponibilité limitée de la ressource.

Résultat de l’enquête 
à destination des membres du COPIL



8 - Des  « savoir-faire » d'excellence sur le territoire, un tissu associatif 
actif et des dynamiques artistiques, portées par tous acteurs de la 
culture, permettant d'animer et redécouvrir des richesses patrimoniales, 
de l'art pariétal à l'art contemporain.

 Une réelle volonté exprimée de ne pas standardiser
 La présence de nombreux savoir-faire artisanaux
 De nombreux artistes sur le territoire, mais pas de fonctionnement en réseau
 Un tissu associatif porteur d'évènements culturels et sportifs



Zadkine et Bouc à Caylus
A force d’en Fer à Espinas
Bernard Mages à Puech Mignon
Eric Faure à St-Antonin
Maison de la Halle à Espinas
La Caverne à Penne



Des savoir-faire d’excellence partagés

         Commentaires en vue des conclusions
 Les structures artistiques et associatives 
       sont fragiles et de moins en moins aidées 
       par les subventions publiques 
 A l’exception d'une grotte confidentielle, l'art pariétal 

n'est pas visible par le public sur le site
 Ne pas oublier les activités de pleine nature 

       Commentaires pour orientations
 Permettre à tous les acteurs de se coordonner, afin de valoriser, auprès du public, 
      les atouts historiques, patrimoniaux et artistiques 
 Elaborer une stratégie de valorisation de nombreux monuments, pas encore reconnus
 Améliorer la communication autour des événements culturels,
      ainsi qu’au niveau inter-départemental 

Plutôt pas 
d'accord; 15 %

Plutôt d'accord; 
26 %

Complétement 
d'accord; 59 %

8 - Des « savoir-faire » d'excellence sur le territoire, 
un tissu associatif actif et des dynamiques artistiques, 

portées par tous les acteurs de la culture, permettant d'animer 
et redécouvrir des richesses patrimoniales, 

de l'art pariétal à l'art contemp

Résultat de l’enquête 
à destination des membres du COPIL



Micro-trottoirs



1. Ce que j’aime dans le paysage 



2. Ce que j’aime moins dans le paysage 



3. Si on vous dit préservation des paysages, 
    que pensez-vous ? 

Agriculture et paysage

« Entretenir les activités agricoles »
« Protection des paysages agricoles, qui créent des mosaïques paysagères »
« Pour préserver les paysages, il faut s’appuyer sur les ressources du territoire 
« Les agriculteurs doivent utiliser leur environnement »
« Equilibre entre forêt et prairie »
« Eviter le gâchis sur les bâtiments agricoles »

Tourisme et cadre de vie 

« Réguler l’accès aux touristes de certains sites »
« Inciter à respecter les sites par des actions de communication »
« Limiter l’urbanisation standardisée, éviter les maisons cubes »
« Les éoliennes seraient incohérentes ici »
« Mise en valeur des entrées de ville »



Gouvernance dans la gestion des paysages

« Confier la gestion à des privés, ce n’est pas souhaitable »
« Limiter les déchets, la pollution visuelle »
« Ne pas bloquer les agriculteurs, travailler ensemble »

Environnement 

« Limiter les pesticides »
« Améliorer les berges des cours d’eaux »
« Planter des arbres, haies… » 



4. Baguette magique ? 

Plus de 50 actions proposées  
Champ lexical du « faire », avec des verbes d’action



Des points à ajouter

Sur le territoire et l’étude en cours

 Approche globale et interrogation sur l'intégration de la partie Causse dans le PNR du Lot

 Ajouter à cet archipel des villages proches, tels Caylus, Castelnau-de-Montmiral, Cordes... 

 Préciser l’intérêt de ce projet 

Approche prospective

 Impact de la saturation de l'agglomération toulousaine et de la possible arrivée 

       de populations vivant sur le territoire (tant mieux) et travaillant à Toulouse, 

       avec les risques de zones dortoirs et les questions de mobilité

 Recenser des projets en cours ou à venir sur le territoire et les modifications observées ces 
dernières années (avec une analyse qualitative)



Sur les secteurs d’activité

 La place qu'occupe et pourrait occuper l'activité de la chasse soit publique, soit privée. 

      Son rôle dans l'entretien des chemins et régulation des gibiers est à mon sens très important

 La pêche en rivière est en plein déclin et mériterait que l'on s'y intéresse à nouveau 

 Rôle de l'élevage dans le maintien des paysages ouverts et le maintien de la biodiversité 
remarquable du site (sites Natura 2000, ZSC et ZPS) et l'enjeu lié à la déprise et à l'abandon 
des pratiques agricoles. L'agriculture doit être considérée comme une activité économique en 
lien avec les autres activités économiques du territoire

Autres commentaires

 Préservons au maximum cet espace unique et riche. Gardons ce que la nature nous offre. 

      Non au tourisme de masse. La faune et la flore avant l'économie pour une écologie durable 

      et responsable / Une dimension écologique revendiquée 

 Votre étude est bien faite, mais problème entretien des bordures de rivières (arbres morts…)  

 On ne s'ennuie jamais dans nos paysages. C'est la France entière qui est représentée
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